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J'ai l'honneur de vous transmettre ci-joint le texte de la Déclaration de 
solidarité et de soutien en vue de la libération de l'Af;*ique australe, adoptée 8 
Georgetown par le Forum international sur la li3ération de l'Afrique australe, 
qui s'est tenu t3 Georgetown du 30 avril au 3 mai 1981. 

Je vous serais obligé de bien vouloir faire distribuer le texte de la présente 
Déclaration comme docwent de 1'AssemblCe générale, au titre des points 32 et 36 de 
la liste prélMrPdre, et du Conseil de séeuritb. 
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ANNEXE 

Déclaration de solidarité et de soutien en vue de la libération 
de l'Afrique australe, adoptée à Georgetown 

Le Forum international sur la libération de l'Afrique australe s'est tenu ?i 
Georgetown (Guyane) du 30 avril au 3 mai 1980. Cette réunion avait pour but de 
mobiliser un soutien international accru afin d'intensifier les pressions inter- 
nationales en vue àe la libération de l'Afrique australe, g un moment où, tandis 
que les forces de la liberté se dressent aux frontières de l'apartheid, le régime 
de Pretoria, soutenu par ses alliés de l'extérieur, montre un== plus qll'il 
est déterminé à laain,enir le statu quo en Afrique australe, fût-ce au prix des 
vies innoncentes sacrifiées chaque jour et d'une instabilité qui croît péril- 
leusement, en même temps que se dét6riore la situation d6jà grave qui r?gne en 
Afrique australe. 

2. a> Ont participé au Forum les représentants des Etats suivants : 
Angola, Cuba, Grenade, Guyane, Inde, Jamaïque, Mozambique, République populaire 
démocratique de Corée, R6publique-lYnie de Tsnzani.c, Saint-Vincent-et-Grenadines, 
Trinité-et-Tobago et Zambie. 

b) Les représentants des mouvements de libération suivants : African 
National Congress; Front Polisario. 

cl Les repr&entants des organisations suivantes : Conseil des Nations 
Unies pour la Namibie; Comitg sp&kial contre l'sartheid (ON); Comitb spécial 
charge d'étudier la situation en ce gui concerne l'application de la Déclaration 

Etats, dfun arran&ement 



A/361330 
SI14548 
fiançais 
Annexe 
Page 2 

'Dans les circonstances actuelles, il nous incombe & tous, même si 
cela exige des sacrifices, de pr&er toute assistance 2 nos frères de 
Namibie et d'Afrique du Sud qui luttent pour la liberté. Leur cause 
est notre cause, leur victoire sera notre victoire. 

Nous autres Guyanais, n'offrons ni excuses, ni solution de 
compromis. L'indépendance de la Namibie, sur laquelle l'Afrique du Sud 
a la mainmise contre la volont de la population et au défi de nombre 
de réxlutions et arrêts de la Cour internationale de Justice, ainsi 
que La liberté des millions d'Africains qui, en Afrique du Sud, sont 
victcmes de sévices et d'actes discriminatoires depuis des années, 
constituent pour nous et pour vous une préoccupation immédiate," 

4. Le Forum a observ6 une minute dr silence en l'honneur d'un ennemi jur6 
du colonialisme et, de l'oppression, P. Eric Williams, Premier Fdinistre de In 
Trinite-et-Tobaco, ricemment tl?c&.lc. 

5. Les participants , qui ont analysé la situation en Afrique australe 
dans le contexte de la situation internationale &&rale, on-t estimi q.u'i.1 
s'sgissait l>i d'une zone oï.3 l'impérialisme et le colonialisme livraient désespé- 
rément un combat de dernière heur, pour perpétuer leur domination sur les peuples 
de la région, afin de conserver la mainmise sur ses vastes richesses. Dans cette 
entreprise, l'impérialisme est allié au systeme inhumain et diabolique de 
l'apartheid, pratiqué par le régime minoritaire blanc de l'Afrique du Sud. 
Cette al%ce se manifeste par diverses formes de coopération étroitement liées 
les unes aux autres, y compris dans le domaine nucléaire. La coop&ation entre 
ltA1~ique du Sud et la République f6dérale d'Allemagne, le Canada, les 
Etats-Unis, Isratî et le Royaume-Uni, apporte assistance et appui au régime de 
Pretoria et lui permet de continuer $ dominer et à rgprimer le peuple n 
la grande majoritg du peuple sud-africain, Dans ses efforts pour perp6 
domination, 1e régime de Pretoria soumet les peuples de Namibie et dfAfriqus 

traitemant inhumain et barbare et se livre 3 
esion a L'encontre a ‘Angola, au F3otsw~a, 

@* qui souéi m-t la lutte C%E$ pcupl 
sud-africain, De la sorte, Pc r me viole impudw65nt 1 
la souverainet6 et l~intSgrit& tcsrritorisle de ces Etats, ce qui mon seulement 
est contraire aux normes et principes au droit internationsl, mais met en aag62 

ix et la sécurit6 irnterrMions3es. 

R@publique populaire dtAngola et uple violation inacceptable des principes de 
Charte des Nations Unies et du droit international et 
direct au rEgime raciste de Bretori aapis SIS m0i+t8 
~uveyneme~t angolais, Ilbg ement constitue, 
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7. Les participants ont noté que la victoire du peuple zimbabwéen avait 
dangereusement modifié l'équilibre des forces en Afrique australe et donné aux 
peuples namibien et suû-africain une confiance nouvelle dans leur capacité de 
rejeter le joug de l'oppresseur, tout en les rendant encore plus décidés à 
pourvuivre et intensifier leur lutte. A cet égard, ils se sont félicitgs des 
coups décisifs portés récemment contre certaines installations stratégiques 
sud-africaines par le mouvement de libération du territoire. 

8, 'Les participants ont loué tout particuli&ement pour leur ferme 
position de principe les Etats de première ligne, qui continuaient 3 octroyer, 
avec la plus grande détermination, toute l'assistance morale et matérielle possible 
à la lutte de lib&atîon, en dépit de leurs propres difficulté! konomiques ainsi 
que des énormes sacrifices et des pertes humaines qu'ils subîr.saient du fait de 
cet appui. 

9. Les participants ont reconnu l.a contribution inapprkinble apport?e Pi 
la lutte de libération en Afrique australe par l'Organisation des I!ations Unies, 
le M0uvemer.t. non aligné, l'Organisation de l'unit6 africaine, les Etats socialistes 
et autres Etats, mouvements et organisations épris de paix et de libertf-. A cet 
égard, il5 ont rappelé notamment les décisions pertinentes adoptées par 
l'Assemblée générale des Nations Unies à sa trente-cinquième session, ninsi que 
celles de la réunion des ministres des affaires &rang?res des pays non alignés, 
tenue récemment à New Delhi, du Conseil des ministres de l'Organisation de l'unité 
africaine, tenue 8 Addis-Abeba, et de la réunion ministérielle extraordinaire: du 
Bureau de coordination des pays non alignés consacrée à la Namibie, tenue à Alger. 

10. Les participants ont rgaffirmé la conviction unanime des Etat5 et 
organisations Epris de paix et de liberté, selon laquelle les principes en jeu 
en Afrique australe, la nature et l'ampleur de la participation des alliés occi- 

l'Afrique du Sud et les attaque5 lanc6es par lfAfrique du Sud contre 
la oouvereàn~té t lfintégrit6 territoriale de aes voi5ins 

er le dmit d'in e& dans toute 
lie eetke que B scmt menacés - 

en Afrique au e db ee les limitea 
de la rggion. Ils ont eatim6 que la tenue du Forum dans le5 Cara%bes au 

permettait de montrer une fois de plus le caractère universel de 
d & PS ~fbértatioa de IfAfrique australe, r les pressions 

du Sud par la commu~aut6 international@ en vue de 

5 participants ont d 6 à lVunanàmit6 que P'LkJution d 
friqy22 australe 6tait mainten t nettement favorable aux mouvements 

de libération. 
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NAMIBIE 

12. Réaffirmant que 1'AssemblÉe générale des Naticns Unies avait mis fin 
au mandat de l'Afrique du Sud sur la Namibie et avait assumi! elle-même la 
responsabilité du territoire, les participants ont déclaré leur soutien total 
à la résolution 435 du Conseil de sécurité, appuyée par l'ensemble de la commu- 
nauté internationale et par la South West Africa People's Organization, seul 
représentant authentique du peuple namibien, laquelle constitue un plan 
soigneusement élaboré destiné à faciliter la transition de la Namibie à 
l'indépendance. Ils ont condamné vigoureusement et sans réserve l'Afrique du 
Sud, qui refuse o.bstinément de coopérer à la mise en oeuvre de cette résolution. 
Ils ont également condamné dans les termes les plus énergiques la tactique 
délibérée de l'Afrique du Sud, qui s'efforce de ralentir les négociations 
relatives à l'avenir du territoire ou d'y faire obstacle, tout en prenant des 
mesures dont le but est manifestement de renforcer sa domination sur le 
territoire et d'imposer ses fantoches - la Democratic Turnhalle Alliance - 5 
la communaut6 internationale, aux dépen: de la SWAPO. 

13. Les participants ont rendu hommage d la sagesse politique et à la 
maturité manifestées par la SWAPO lors de ces &gociations. 1:s ont rejetê 
catégoriquement toute tentative de l'Afrique du Sud et de certaines puissances 
occidentales visant à dénaturer la situation en Namibie et à la présenter comme 
un conflit entre l'est et l'ouest ou comme une lutte contre le terrorisme 
international. Sa nature véritable résidait dans la lutte menée par le peuple 
namibien pour recouvrer sa liber&. L'Afrique du Sud continuait à occuper le 
territoire de façon illégale et était dans l'obligation d'en retirer son admi- 
nistration, pour que le peuple namibien puisse accéder à l'ind6pendance et que 
l'intégrité territoriale de la Namibie, y compris W&vi.s Bw, soit pleinement 
respectée, 

14. Rappelant les réunions r&entes du Conseil de e6euritb consacrées 
bic, les participants se 1 du rtm? qu'y 

%ff%ir%% étran par la rbunion du 

du 1.6 au 18 avrile Ils ont estim6 que la Par%i- 
terutreer Etats épri it mie 
fa prGoecupstion eut par la 

vmit le mGpr5.e que 1' a sontinuoit a 
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d'autant plus que ce plan s'appuyait sur les propositions des membres du Groupe 
de contact eux-mêmes. Ils ont déploré le fait que les pays occidentaux 
membres permanents du Conseil aient récemment opposé un triple veto aux réso- 
lutions présentées par le Groupe africain en vue d'imposer des sanctions 
obligatoires 8 l'encontre de l'Afrique du Sud. Ils ont réaffirmé que de ce 
fait ces Etats soutenaient le régime de Pretoria et lui permettaient de faire 
fi des décisions de 1'OMU relatives 2 la Namibie et de se livrer à des actes 
d'w,ression contre le peuple namibien et les Etats avoisinants, ce qui contri- 
bualt directement ù. l'accroissement de l'instabilitg en Afrique australe. 

16. les purticipants se sont déclar6s préoccup6s par les K!r!oeuvres 
actuelles du régime raciste sud-africain et des puissances impérialistes qui 
l'appqvaient, qui avaient pour objet de f'aire échec au plan de X'ONU et d'imposer 
une solution néo-colonialiste à la Namibie, en i'!;f fie Jzr:scrver leur-5 ir.t Zr$ts , economlques, politiques et militaires respectifs dans le territoire. Ils ont 
demandé une l'ois de plus la mise en oeuvre irm&diate du plan de 1'OiJU et ont, 
reaffirrné leur position, selon laquelle toute proposition de règlement. qui ne 
tiendrait pas compte des droits et aspirations 16p;itimes du peuple namibien, 
tels qu'ils étaient exprimés par la SWAPO, Etait vouée à l'échec. 

17. Lcn Tarticipants c1.t estim6 que le veto des pays occidentnux avait 
Frivé le Ccr.sJil de c(curit6 d'une cccesion importante de ccntribuer 2 une 
transition pacifique et ccnstructive de la TErnibic 5 l'indép-nc?ence. A CGCSC de 
l'attitude des pays occidentaux membres permanents du Ccnseil de sécurit6, qui 
faisait obstacle 2 la recherche d'un règlement pacifique du problème nsmibien, 
le peuple namibien n'avait pas d'autre choix que d'intensifier la lutte armée. 
Les participants ont lancé un nouvel appel 8 la communauté internationale pour 
qu'elle accroisse son soutien moral et matériel à la SWAPO, afin que le peuple 
nsmibien soit mieux en mesure de poursuivre sa lutte 16gitims. 

18, 
eoalagisn d 

ique de libération, en particulier le victoire du paup 
faisait sentir jusqu'a 
Les partieipaats ont P 
combattants de la libe 
aux cantree vitaux de 

19. fie on-t ég 
e australs avait 
spprfm& en 3. 

pesait l'oppression ne co 
améliorer sa position 

Les races sur lesquelles 
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au contraire, elles s'étaient rapprochkt en tant que classe Opprim&e pour lutter 
contre leur oppresseur, de sorte qu'elles pouvaient maintenant intensifier de 
l'intbrieur les pressions sur le r6gime d'apartheid, afin d'instituer un Etat 
démocratique oii le gouvernement serait celui de la majorité. A son habitude, le 
rkgime de Pretoria avait réagi d'une part en accentuant la &pression, d'autre 
part on introduisant des rtformes de pure forme dans un but d'apaisement. 
Voilà dans quel sens agissait le regime pour essayer de donner à l'apartheid 
un visage moins odieux, 

20. Les participants ont réaffirmé la légitimité du recours à la lutte 
armée et ?i toutes les autres formes de combat adoptées par le peuple 
sud-africain, et ils ont. condamné dans les termes les plus rigoureux la coopé- 
ration - militaire, nuc?éaix-e ou autre -- et les formes d'exploitation qui ont 
COU~S entre l'Afrique du Sud et les pays occidentaux, notamment Israël, qui 
collaborent avec elle. 

CONCLUSION 

31. En conclusion, les participants ont estimé que la lutte qui se 
livrait en Afrique australe s'inscrivait dans le cadre d'un combat plus vaste, 
entrepris pour mettre un terme à des rapports fondés sur la discrimination et 
l'exploitation et pour instaurer w nouvel ordre mondial plus juste, reposant 
sur le strict respect de la souverainet et de l'inviolabilit6 territoriale des 
Etats, l'égalité des peuples et le respect de leurs droits inaliénables : droit 
8 l'autodétermination et à lfind$pendancc, droit de conduire leurs affai;es comme 
ils l'entendent et de r&liser leur d&veloppement en suivant la voie qui leur 
est propre sari ingérence ext6rieure trv compte tenu de leurs besoins et de leurs 
priorit&. Le combat qui se livmit pwr l'Afrique wstral hait le combat du 
tiers monde celui de tour les paye et de3 $outee las for@ 8 qui t323ient th 
c8té de le& d cru&% et de f 
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24, S'il était vrai que la libktion de la Namibie et de l'Afrique du 
Sud incombait au premier chef 3 la population de ces deux pays, le8 forces qui 
oeuvraient pour la paix et la liberté avaient cependant le devoir solennel de 
trouver de nouveaux moyens d'apporter $ la lutte de libération toute 
l'assistance possible sur les plans moral, matkriel ou autre. Il fallait 
aussi faire 8~8 attendre pression au maximum pur les alliés et les partisans 
de l'Afrique du Sud, en les isolant et en dénonçant leur collaboration dans 
toute son ampleur ainsi que le rôle de celle-ci dans l'oeuvre de destruction 
et de c68tabiliSatiOn à laquelle l'Afrique du Sud s'employait dans la région. 

25. De même, il appartenait aux forces eprises de paix et de libert: de 
se rallier autour àes Etats de première ligne d'Afrique australe c:li subissaient 
dans toute sa violence le choc de8 agressions sud-africaines. Les participant8 
ont es-tim6 en conclusion qu'il fallait maintenant definir à l'intention de ces 
Etats des programme8 dfa88i8tance de caractère pratique et de nature opka- 
tionnelle. C'est pourquoi ils ont convenu de prendre des dispositions, tant 
au sein du Mouvement des psys non alignés que dans le cadre de 1'Assemblfe 
générale de l'ONU, pour que soit organisée une conférence internationale 
d'annonces de contributions consacrée à l’assistance aux peuples de Namibie et 
des Etats de premikre ligne, qui sont llavant-garde des forces éprises de paix 
et de liberté qui luttent pour l'élimination de l'apartheid et la libéra-tion 
de l'Afrique australe. 

26. Compte tenu de ces considérations, les participants au Forum ont 
bien marque qu'ils etaient pleinement solidaires des peuples d'Afrique australe 
qui combattaient sous la direction de leurs mouvements de liberation et qu'ils 
avaient la ferme volonté de continuer 8 travailler 3 l'isolement total de 
l'Afrique du Sud et d'apporter un soutien int&ral et inconditionnel aux 
combattants de la liberté qui menaient une action h&oEque en Afrique australe, 

/ .OC 
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Résolution : Remerciements au Gouvernement 
et au peuple guyanais à l'occasion du 
Forum international sur L'Afrique australe, 
tenu â Georgetown du 30 wril au 3 mai 1981 

Les participants, 

NOTANT avec satisfaction l'&mosph&e d'efficacité et d'amitié dans 
laquelle s'est déroulé le Forum; 

COlWAIXUS que les excellentes dispositions pratiques prises par le 
Gouverneme:lt gu:ranais et les moyens matériels qu'il a fournis, ainsi que 
l'accueil chaleureux et l'hospitalit; du peuple guyanais, ont contribué dans 
une large mesure aux importants r6sultats obtenus; 

1. EXPRIMENT leur gratitude et leur admiwtion profondes au Gouvernement 
et au peuple guyanais, et en particulier au Président de la République coopé- 
rative de Guyane, S. Ext. le camarade L. F. S. Burzrham, dont l'allocution 
inaugurale constitue une source d'inspiration; 

2. RENDENT HOMMAGE au Président du Forum pour l'efficacité avec laquelle 
il a dirigé les débats; 

3. DECLARENT leur satisfaction devant le sûr appui que le Parti, le 
Gouvernement et le peuple guyanais apportent aux mouvements de libération 
d'Afrique australe. 


